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JUGE DE TON ACTION, 
L Se _ MAIS TE DEMANDE DÉ NE 
CA PAS MULTIPLIER / 
LES RISQUES . 


O0IS LE FAIRE, POUR MIEUX COM- 
LES AGISLEMÉNTS DES HOMMES... 
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JE NE SUIS AUSSI QU'UN 
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NORE DANS LES 
GRANDS HÔTELS … IL 
ME FAUT UNE DE CES 
MAISONS 
TERRIENNES 
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JE NE REGARDERAI Ÿ/ J'ai JUSTEMENT UNE VILLA À LOUER 
PAg De HERR ET 
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TOUT LE CONFORT... DES BOIS DE 

BOULEAUX ALENTOUR … LA MAISON 
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LE VILLAGE COMPEENAIT LINE VINGTAINE DE 
MAISONE, SERREES AUTOUR DE L4 VIEULE 
PLACE DE L'ÉALISE … 
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BON SÉSOUR, 

MONSIEUR KRUGER... 
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[NE FEMME , FRAL) OSTER S'OCCLPEAIT LE 
MATIN DE A MAISON. SMNY SUN S'E- 
AIT MIE À LA CUISINE DES TERRIENS … 


NE VOUS DÉRANGEZ LE FRAU … DANS LA Cuisi- 
MANGERAI IBSANTE £ 


GERAI CETTE AP 


L REGARDAIT LA TÉLEVSION.… SUR 
IZAK LES ÊTES WVANTE COMMLNIGU - 
AlENT PAR TÉLÉPATHIE … 


SUNNY SUN LISAIT BEAUCOUP... TOUTE … | 
L'HISTOIRE DES HOMMES ÉTAIT CONSER- | 
VE LANE LES LIVRES... 
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MAGNETIQUE AG/ESAIT SUR DIABLE ÉTAIT DEVANT ELLE 
L'ESPRIT OL) DORMELR … 
SIGNAL D'ALERTE … 1} 


À APPLIQUA SUR LA FEMME L'EFFET 
GULL , LN PONOIR TÉLÉCATHO - HY- 
NOTIQUE … 
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QUI TRANS - 


FORMENT | SEARENNS 
L'OPIUM EN s PTE 
MORPHINE- 

BASE … 


DE L'HEROINE PURE OBTENUE LANS LES | | DES FUIERES QUI S'OCCLIPENT À PASSER 
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GREZ, INTOXI - 
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QUITE À L'EIAT 
LE DÉCHETS … 
LES HOMME£, 
DES FEMMES, 
DES VEUX, DE 
JEUNES … 
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MÉMOIRE, , 
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RE , LA SOUFFRANCE 

LA MORT, SOUS FOR- 
ME DE FOUDRE 
BLANCHE. ET LES 
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J'IRAI À LA PRISON FAIRE 


PARLER HELMUTH POUR FOU- 
VOIR REMONTER LA FILIÉRE / 
MERCI TAÂL DE 
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LA PRISON DE BILLWER- 
LER LAIT UNE GRANDE 
BATISSE SINSTRE À 
LA PÉQDPHERIE DES 
CLARTIERE INDUSTRIELS 


. 8.8 : 


SUNNY SUN NE COMPRENAIT PAS 
LES BANQUES OÙ L'ON ENFERME 
LOR ET LES BILLETS, ET LES FX) - 
SONE OÙ L'ON ENFERME LES HOM 


LE TOUREULON S'ELEVA À 
HALITELIR DE£ ARBRE, EM- 
PORTANT LES FEILES 
TAUNIES … 
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MAIS Qui ÊTES-VOUS © COMMENT ÈTES-VOUS 
n." ENTRE .. 7 
AUCUNE IMPORTANCE Tu ES HEL- IT- 


MUTH OSTER. LE PETIT FILS DE ami 
RAU OSTER.… 
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AN A 
L KEPRENAIT AUSSITÔT 
SON APPARENCE D'HOMME 


COMMENT LE SAVEZ-VOUS © 

JE NE VOUS CONNAIS PAS... 

JE VAIS CRIER … ALERTER 
LES GARDIENS / 


CRIERAS PAS, 
HELMUTH … 


7. ET TU VAS ME RACONTER 
Qui T'A DONNE LA PROGLE / } 


TOMBAIT EN ÆAT S- 
COND OBELELANT À 
L'ORDRE TÉLEPATHIQUE 
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L'EST IMPOSSIBLE / LA PORTE 
EST BOUCLEE / 


TROIS HOMMES COMME 
LES FETLIE... UNE SH- 
TE LE TOKNALE … 


DES ÉVÉNEMENTS 
SURNATURELS ./ LIN 
ENORME COUP DE 
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RÉVEILLEZ-VOUS, Vous 
AUTRES QUE S'EST- 


IL W/// 
PASSE 7 BON DIEU / VOUS 1 1 
YEu sde 1 1 # 


JE FAISAIS MA RONDE , MONSIEUR … LE 
JUDAS DE LA CELLULE ÉTAIT OUVERT, 
ET LA PORTE ÉTAIT FE AU VERROU … 
JAI REGARDE / IL Y AVAIT 
UN HOMME A 
L'INTÉRIEUR / 


UN HOMME 
A L'INTERIEUR 
MAIS CEST ABÉRRANT, 
BEALUTHOF ,/ IL NE S'EST 
PAS ÉVAPORE, 
NON ./// 
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NOUS AVONS ÉTÉ \/ QUELQUE CHOSE 
RENVERSES PAR UN 
COUP DE VENT, 
MONSIEUR / 


VOUS N'ALLEZ PAS ME DIRE QUE L'HOMME AL MÊME MOMENT SUNNY SUN DECONNEC- 
APERÇU PAR BEAUTHOF SE SERAIT TRANS- TAIT LE FAISCEAL) FORCE - HYPNOSE . LES 
PRISONNIERS OUVRAIENT LEE SEX … 


à ,/ QUELQU'UN DANS LA CELULE 
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L PROIETA L'EFFET- IMAGE DE SON CERVEAL) 
CAPTANT COMME UN RADAR, UNE PROJECTION 
DE LA PRISON DE BILWERDER.. 

LE SOUS- DIRECTEUR ET LE DIRECTEUR 
CONFERA/ENT … 
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PAR TÉLÉPATHIE, CELL -GU/- 


VENAIT- D'AILLEURS SE BRANCHAIT 
SUR LEUR CONVERSATION … 
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IL S'EST PASSÉ QUELQUE NV VOug NE CROYEZ LES FAITS SONT : 
CHOSE VOUS SOUVENEZ- LES FAITS , BILDING … JE 
VOUS DE CES FAITS ÉTRAN- TRE D'EXTRA- | 


RESTRE , 
MONSIEUR … 
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TAÂL/OÙ FOuRRA 
-JE TROUVER Au PLUS 
VITE UN PENOMMÉ 
ELGEN RICHARD... 


SE... BINON AU BAR DE 
L'ÉTOILE 27 DRESDEN 
PLATZ … 
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LE 141 HAIARKSTIASSE ET AL) BOUT D'IN 
MOMENT LE RECHERCHES DANSE LN /W - 
MELBLE COS)... 
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LE GRANDE ECLAIRE RAVAIENT LE CE 
AL)- DESSIIE DE HAMBOURG … ÊT LE 
ROLLEMENTE DL) TONNERRE SE SLC- 


LUGEN RICHARD POIMAIT 


JE VAIS RENORE 
VISITE A CE C- 
TOYEN , TAÂL... 
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ET SUNNY SUN TAULIT D SECOND Æ1£- 
MENT SOUS LES YELX DE L'ALTIE 
QUI VIVAIT LIN VERNABLE CALICHEMAE. 


VOUS ÊTES UN TRAFI - 
AN ( QUANT DE DROGUE, EU- 
\\\ GEN RICHARD... 


L'HOMME SE REVEILLA … LA GORGE SECHE... 
UNE BOLLE D'ANCOISSE AL] CEUX LÆ L’ 
ESTOMAC … LA FLECHE LE FE) PRENAIT 
FORME HUMAINE 


JE VAS TOUT VOUS DIRE. AS AL MAN 


TOUT CE QUE JE SAIS. 


AVEC UN CERTAIN KREBS... 
ARTHUR KREBS … 


HOMME Z LUN Al- 
TRE... | LEMONTA 
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SON YATCH EST ANCRÉ 
PANS LE PORT DE PLAISANCE... 
UN GRAND NAVIRE BLANC : 
L'ELSENEUR … 


FALSA/ENT 
LE SIEGE 
LE LA 


+ 54 À il co 1, 


À TR er 


PRISON 
Si LLWERDER 


ET 


CEPENDANT LA PRESSE DE ee SE. F ll 


SAIT L'ECHO DES CURIELX EVENEM 
É “ ue RTL A PE ns | 


26 


Pr 
ET LES 
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S'EMPFARA/ENT" 
LE LA 
NOUVELLE 
ÀT L'HOMME 


LŒE LA RUE SE 
FAESIONNAIT 
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Moi, vous 16, ) 
QUE C'EST UN VASTE À VE 
BLUFF... 
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JE ME DEMANDE CE QU'UN EXTRA- 
TERRESTRE FERAIT DANS UNE PRISON? 
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FALL RITTER , LE JOURNALISTE SINESE 
QUI LE PREMIEE, AVAIT LANCE L'AF- 
FAIRE À GENEVÉ, PET LE LONDRES 
LE DAMES BOENG POLE HAM - 
BOLIRG.….. 
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R LE COUP, 
OUI... MAIS PAS DANS 
LE COUP / CELUI QUI VIENT 
D'AILLEURS NE SE LAISSE- 
RA PAS METTRE LA MAIN 

DESSUS …, 


L'ACCOMPAGNAIT SON AMI ROD TEMPLE, KE - 
PORTER AL SUN … 


IL PEUT COMMETTRE 
UNE EPS: Dee 
PAS DE CE 


IL NE COMMETTRA 
PAS D'ERREUR … IL 


IL N'EST SAIT CE QU'IL VEUT 

MONDE …. JE VEUX / ET SES POSSIEILI 

DIRE DE LA TERRE . SONT IMMENSES / 
NOUS NE CONNAIS- 


SONS PAS TOUS : 
SES POUVOIRS. . D'APRÈS LA PRESSE ALLEMANDE, 
IL AURAIT ÉTÉ SURPRIS DANS LA 


CEL- 
LULE DE TROIS JEUNES TRAFIQUANTS 
DE DROGUE 
PETITS au FAUNE. y 


LE BOEING ATTERRIT a) HAMBOURG EN FIN 
D'APRÈS - MIO] … 
PAUL RITTER EUT LES HONNEURS DE LA TV 


ALORS, RITTER,, VOUS 
VENEZ TRAQUER ARE 
INV&BIBLE Z. 
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PAUL, VOUS PENSEZ 
QU'IL GOUPILLE 


TRAQUER … JE N'AIME PAS CE MOT... 
L'EXTRA- RÉ EST Aug FORT 
QE 7 TOUS RÉLUNIS … JE SUIS 


PRÉPARE ne V2 
Z ADS LL (8 (GG 4) 


BILLWERDER … 
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dE NE SUIS PAG DEV, 

MAIS J'AI BON ESPOIR 
N  QU'IL NOUS TENDRA 
SN EN HALEINE / 
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SENELR, LE VAICH DE KAMIWNSKY, 
N24 DE LA FLIEFE DE HAMBOURG 
ÉTAIT LE PILIS BEA) OÙ FORT … 


J'ESPÈRE QUE Vous 
ÊTES ATTENDU .ILYA , 
BORD... DES GORILLES À BORD. 
ONE VALAIT BIEN | |LES GARDES DU CORPS 
DE KAMINSKY 
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J'AIME ARRIVER À 

L'IMPROVISTE … MERCi / 

VOUS POUVEZ REGAGNER 
LE QUAI / 


Se 


DITES A MONSIEUR KA- IL DIT QU'IL 
MINSKY QUE JE VIENZ VIENT DE LA PART 
DE DE KARL 
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MAIS Qui ÊTES- VW AUCUNE IMPORTANCE … J'AI REMON 
VOUS 7 PARLEZ. |TÉ TOUTE LA FILIÈRE DE LA DROGUE 
E NE VOUS |, POUR PARVENIR JUSQU'À VOUE, 

CONNAIS PAS . KAMINSKY / 


KAMINERY  BONOIT COMM, 
UN RESSORT... 
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MAINTENANT, CONDUISEZ- 

| AU SALON, KAMINSKY.. 

NOUS AVONS À 
PARLER ./ 


UNE SELLE QUESTION , MONSIEUR 
rs sue NT LES 
ONDES, LE SVS- LEURA 
ME -HVPNOSE | FILIÈRE … JE DIS, Tous / 
NEUIIAL/SAIT 
LANE LE MÊME 


AUSIEURS FOIS, DES PULSIONS MUGHENGUES 
’ ALE 5 
EXACT /ON A BEAUCOUP PARLÉ ce 
DE TOI, SUNNY SUN... PAUL DANGER 
RITIER , LE SOURNA - 


LISTE DE GENEVE... 


UNE FOIS DE PILE L' SE TANS- 

FORMA EN COURANT D'AIE, £T IL A RETROUVE TA PISTE, 
NE REPRIT FORME HUMAINE QUE \ 3'A SUIVI SUR LA CEL- 
LANE UN CHANTIER EN CON - LULE ULT, BP SON 
FRAICTION … ACNVITE ./ 


PAUL ÆITTER ET ROD TEMPLE N AVAIENT PAS 
RAI] LE TM... 


CE N'EST PAS POUR 
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AITER MENA SON ENQUÊTE COMME 


UN DETECTIVE... ET CETTE EMQUÊTE L£ 
MENA À FRAU OSTER, LA MERE UN ÉTRANGER A LOUÉ LA VILLA 5 queue 
JEUNE PAFALANT IL RARE FOUR UN JOUR 
APE KRLUGER … UN MONSIEUR TRES Al- 

EST ABSENT DEPUIS HIER ./ 


JE CONNAIS TOUS MES CONFRÈRES N\ 
SUBSES , ET IL N’Y AVAIT PAS DE KKU- 
GER DANS LA PROFESSION .… JE SUIS 
SUR LA BONNE PSE / 
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SN 

CN FAR FRA OSTER., L REMONTA LEGU' 
À MONSIELR KROLL, L'AGENT IMMO — 
RS NN BIL/ER … 


KRUGER … UN 
HOMME JEUNE 
25 OU 30 ANS... 
AIMABLE , OUI. 
INTELLIGENT... 
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MAIS AVEC QUELQUE CHOSE DE SIN- 
GULIER DANS LE REGARD ET L'ALLURE… 
COMMENT DIRAIS-JE ... UNE SORTE DE 
DETACHEMENT DES CHOSES … 
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ROD, SE FILE À HAMBOURG 
ET TU SURVEILLES LA VILLA 
DU SIEUR KRUGER… DÉS 
QU'IL RENTRE , TU ME 
TÉLÉPHONES … 


7 


TE cor 


Ill 
| 


TEEN 
Ut 1 


! VOUS" 1A 


U N'Y AUAIT PLIS nn 


= a ——— 


36 


COMME NOMBRE DE HAMBOUR 

GEOE, L S'ÉAIT pe pee PA 

POUR L'AFFAIRE LE LA PR 

DE BILLWERDER... L TE 0 
À LA POLICE … 


L'HOMME INVISIBLE … ÇA 
SUFFIT AVEC VOS HISTOIRES SUNNY SUN REPRIT 
DE DINGUÉS... NOUS AVONS SA FORME HUMAINE SUR UN QUAI DE 
DIX APPELS PAR JOUR HAMBOURG... LA NUIT TOMBAIT.… LES 
D'HURLLUBERLUS TAVERNES S'ALLUMAIENT…. 
COMME VOUS … Nat our A SERIE RE R 
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L ENTKA PLANS UNE CABINE PUBLIQUE, Oui, JE VOUS ELOUTE ./ À 
COMPOIA LIN NUMERO... QUI AI-TE L'HONNEUR 7 


GEORG KRUGER … 


VIENT 
D'AILLEURS ”.… 


VOug VOULEZ PARLER DU TRAFIC 
DE LA DROGUE , N'EST-CE PT 


| C'EST CELA MÊME … 
Ÿ JE VAIS VOUS FAIRE 
A CERTAINES RÉVÉLATIONS 
Z ) | de UE Letter 
ER s 7 ÿ Z WIN : 
TL A A UNE SELLE CONDITION … 


C'EST QUE VOUS USEREZ DE 
D y[ VOTRE CRÉDIT POUR FAIRE LIBÉRER 
MES. HEMUTH OSTER ET SES DEUX 
Ki 290) … ILS NE SDNT PAS 
©T © COUPABLES , CE NE SONT QUE 
ÉD 08 VICIVES.. JE VAIS VOUS 
ais: PARLER DE MONSIEUR 
KAMINSKY 


ET, LN MOMENT 
PLUS TARD... 


AT 
À VOUS DE JOUER | 
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LL RELISAIT SES NOTES. CELL QUI VE- 
NAIT D'ALLELRS LU AVAIT FAIT DES RL£E- 


ALLO, ROD ./ INUTILE DE 
SURVÈLLER A LA... RENTRE VEZATIONE EXTRAORDINAIRES …. 


NN 


OS 


A NMNNNNNNS 
SAN 7 D 


WIN ZLZ 


LL ZZZZZZE") 9 


a 


A ANNANAN AN 


D 22707777 x NRC SSD 


PPS. 2 \ 
LL 
Se 
NS D) Ÿ 


ESS 


LS IZZZR 


AZ 


= 


| 7 
MONSIEUR , VOICI LES 
NOMS ET LÉS ADRESSES 


ALL AM LIN 
ARTICLE DE 
QUINZE FEU - 
LETE . UN 
SCOOP QU 
ALLAIT FAIRE DU 
BRUIT, PLIS /L 


L PIT RE BR 
UN HALIT FONC- 
PORAIRE FÆDE- 


UN LABORATOIRE PE IONNÉ POUR LE 
TRAITEMENT DE L'HÉROÏNE SERAIT INSTAL- 
LE DANS UNE CAVE D'UNE VILLA 


JE NE DIS PAS... 
JE NE FAIS QUE TRANS- 
METTRE … QUELQU’ UN 
À PU REMONTER LA 
FILIÈRE … 


VOUS AVEZ SUSQU'A DEMAIN 
MATIN , SEPT HEURES FOUR 
AGIR ...TOu8 CES GROSEIUMS VS, So EN ÉTAT D'HYPNOSE … 
DE LA GSERONT JUSQU” € se 2) MAIS CEST DU ROMAN 
À CE DELAI EN ETAT Ce FELILLETON … 
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TOUT CELA A 
L'AIR D'UNE 
? =. 
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SUR LES QUAIS, DANS L'OMBRE D'UN, EN- 


S ÉTONNANT, LIEUTENANT EST QU' RE, SUNNY SUN SURVEILAIT L'OPERA- 


pu 
ON NE PAI PAS LES BOUGER, COM- 
ME S'ILS ETAIENT ANCRÈÉS AU 1 / 


ee 7 / À BORD, ILS VONT 
| AS AOE TR PRES SU[ SE RÉVEILLER , TAÂL 


= FC ee | 


AU UT 


AU MÊME MOMENT , 5 SOHILLERSTIASSE , 
D'AUTRES POLICIERS DECOUVENENT LUN 

LABORATOIRE DE RAFFINAGE ET UN STOCK 
D'HEROÏNE … 
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KAMINEKY , KIELMAYER , GALLES, HERDER V 
PUS 0 EU LE) É PALIL ATTER RELIESIT À FAIRE LIBÈRE 


NE COMPRENAIENT RIEN À LEUR HSTOIR 
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JE NE SAIS PAS. UN TYPE QUI 
VENAIT D'AILLEURS, MAIS QUI À 
LE BRAS SACREMENT LONG... 
UN TPE QUE J'AIMERAIS 
BIEN CONNAÎTRE … 
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SES POUVOIRS ÉAIENT 
IMMENSES... LL ALRAIT 


QU'IL SE PRENAIT A 
AIMER... MAIS L NÉ: 


L ors des grandes invasions, 
un pays n’est jamais occu- 
pé tout à fait. Pressé d'en fi- 
nir avec les résistances prin- 
cipales, l’agresseur néglige 
des régions plus sauvages, 
des poches moins accessi- 
bles, se réservant de les pa 
cifier par la suite mais n'y 
parvenant pas toujours. En 
Grèce, par exemple, la pres- 
qu'ile du Magne, à l’extrême- 
sud du Péloponèse, resta long- 
temps inviolée et les Alle- 
mands eux-mêmes, lors de la 
dernière guerre ne s’y aven- 
turèrent que partiellement. 


En Amérique du Sud, les 
Espagnols agirent de même 
avec la Péninsule Guajira, au 
nord de la Colombie et du 
Vénézuela. Refoulés par les 
conquistadores, les indiens 
Guaïjiros s’y établirent, à l'a- 
bri d'épaisses forêts. Pen- 
dant longtemps, ils vécurent, 
repliés sur eux-mêmes et 
dans des conditions extré- 
mement difhciles. La pres- 
qu'île qui leur servait de re- 
fuge ne leur offrait que peu 
de ressources. Franchies les 
forêts, elle ne présentait 
qu'un sol aride soumis à une 
température élevée. Une her- 
be rare, des arbustes plus ou 
moins rabougris, des riviè- 
res asséchées pendant dix 
mois de l’année, ce fut à peu 
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près tout ce que les Guajiros 
découvrirent à leur arrivée. 

Mais il forment un peuple 
courageux et intelligent. Dé- 
cidés à s'adapter à leurs nou- 
velles conditions d'existence, 
les Guajiros cherchèrent à 
tirer parti du peu que la na- 
ture leur proposait. Puis- 
qu'il ne pleuvait que pen- 
dant deux mois (entre sep- 
tembre et novembre) mais 
que les pluies étaient alors 
abondantes, ils créèrent un 
réseau hydrographique qui 
leur permit d’avoir du four- 
rage. Ils commencèrent à é- 
lever des troupeaux de 
boeufs et de moutons. Ils 
chassèrent le gibier de mon- 
tagne et ils pêchèrent le pois- 
son et les crustacés tout au 
long de leurs côtes. 

Peu à peu, le contact se 
créa entre eux et les occu- 
pants espagnols et des é- 
changes eurent lieu. Les 
Guajiros avaient ajouté une 
activité fructueuse à leurs 
occupations quotidiennes. Ils 
étaient devenus pêcheurs de 
perles. Ils en firent commer- 
ce avec les blancs qui, en 
contrepartie, leur apprirent 
à devenir de véritables gar- 
diens de troupeaux en mé- 
me temps qu'ils leur cédai- 
ent des chevaux, des ânes et, 
aussi, des porcs, des lapins, 
des poulets. 


Qui gagna le plus dans ce 
genre de transactions? Les 
Guajiros certainement. N'ay- 
ant plus à craindre des af- 
frontements sanglants avec 
les Espagnols, ils obtenaient 
gratuitement la garantie de 
leur indépendance tout en 
procédant à des échanges 
commerciaux qui leur étaient 
profitables. 

— Que pouvaient faire nos 
ancêtres de leurs perles si- 
non les offrir à leurs fem- 
mes? explique le vieux San- 
chez au visage parcheminé. 
Les Espagnols, eux, étaient 
attirés par les perles autant 
que par l'or. Ils ont cru faire 
de bonnes affaires avec nous 
et, peut-être en effet, cela re- 
présentait une bonne affaire. 
Mais, pour nous, la vraie ri- 
chesse, au delà de la forma- 
tion durable de notre éleva- 
ge, ce fut notre liberté.” 

Quand on parle des In- 
diens, on a toujours tendan- 
ce à les imaginer vivant dans 
des huttes primitives et ca- 
chant leurs guenilles sous 
des panaches emplumés. Les 
Guajiros qui forment une so- 
ciété d'environ 50.000 indivi- 
dus apparaissent comme très 
loin de cette image simplis- 
te. Même s'ils sont obligés 
de nomadiser à cause de la 
sécheresse et s'il leur arrive 
de vivre sous la tente, ils se 


SANRHOIÏRS 


retrouvent dès qu'ils le peu- 
vent dans des villages fixes, 
les ranchérias, où ïils ont 
construit des maisons de bri- 
ques et de ciment. Ces peti- 
tes agglomérations regrou- 
pent environ une cinquantai- 
ne de maisons habitées par 
200 à 250 personnes. Le vil- 
lage est entouré d’une haie 
de cactus. Il est conçu d’une 
façon telle que s'il était at- 
taqué par surprise, un véri- 
table plan de feu permet- 
trait aux défenseurs de s'é- 
pauler et de se couvrir d’une 
maison à l’autre. 

A l'intérieur des ranché- 
rias, des puits ingénieux, les 
jagueys retiennent longtemps 
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l'eau de pluie mais la trop 
longue période de sécheres- 
se pose le problème le plus 
important pour les indiens. 
Elle les oblige à emmener 
les troupeaux d’une région à 
l’autre comme le faisaient 
leurs ancêtres. S'en plai- 
gnent-ils ? 

— Non, répond Sanchez. 
Vous avez vu que dans les 
villages nous nous habillons 
comme les blancs. Nous por- 
tons le pantalon et la chemi- 
se que nous avons achetés 
lorsque nous allons vendre 
nos produits dans les villes 
comme Uribia ou Riohacha. 
Mais lorsque nous partons 
avec nos bêtes, nous repre- 
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nons le pagne tenu par une 
corde et à laquelle est atta- 
ché aussi un sac, un couteau 
et un carquois. Nous retrou- 
vons la vie au plein air avec 
ce qu'elle apporte de liberté, 
de calme, de plaisir. 

Les femmes, elles, por- 
tent de larges chapeaux et 
des fichus de coton qu'elles 
ont souvent tissés elles-mé- 
mes. Elles s'enduisent la 
peau d'une graisse de mour- 
ton où on a incorporé du 
charbon, de l'écorce d'arbre 
pilée et des champignons. 
Cet onguent est destiné à 
protéger le corps du soleil 
et du sable soulevé par le 
vent. De plus, toute femme 
se couvre d'une longue tuni- 
que, la manta, sur laquelle 
elle arbore un collier de per- 
les de différentes couleurs. 

Lorsqu'ils nomadisent, les 
Guajiros forment des grou- 
pes d'une trentaine de per- 
sonnes, les castas qui sont 
composés d’une famille et de 
ses alliés. C'est la mère qui 
dirige la casta avec la colla- 
boration non pas du père, 
mais du frère aîné de la mè- 
re.. Le père ne vient qu'au 
3ème rang de cette société 
vraiment matriarcale. 

— Chez nous, explique en- 
core Sanchez, on est bien 
content lorsqu'il nait un 
garçon mais on l'est encore 


plus quand c'est une fille. 
le garçon, il est comme un 
poulain. La fille c'est une gé- 
nisse. Eh bien, dites-moi.….. 
qu'est-ce qui rapporte le plus 
ensuite. le cheval ou la va- 
che? 

Pour les Guajiros la paren- 
té paternelle est appelée lien 
du sang cependant que la 
parenté maternelle est lien 
de chair, donc plus impor- 
tant. C'est pourquoi la direc- 
tion de la casta est confiée 
à l'oncle. Et c’est lui égale- 
ment qui surveillera une jeu- 
ne épouse dès qu'elle est en- 
ceinte. La future mère est 
enlevée à son époux pendant 
tout le temps de la grosses- 
se. Elle ne lui est rendue 
qu'après la naissance du 
bébé. 

Maïs si la mère et son en- 
fant retrouvent leur vérita- 
ble foyer, le père ne prend 
aucun part à l'éducation de 
son ‘’rejeton”. Une fois en- 
core, ce sera la parenté ma- 
ternelle qui s'en chargera. 
Ce qui crée d'ailleurs par- 
fois d’'amusants ’’va-et-vient”. 
En effet, il arrive que tandis 
qu'un oncle veille sur un en- 
fant, le père a lui-même une 
soeur mariée et mère de fa- 
mille. Il doit donc se char- 
ger de l'éducation de son ne- 
veu... qui, plus tard, héritera 
les biens de son oncle, c’est- 


à-dire et avant tout le trou- 
peau familial. 

Car dans la société Guaji- 
ro, le bétail reste le symbole 
même de la vie et la riches- 
se. Le troupeau est placé sur 
un pied d'égalité au point 
que le ‘’chaman”, le docteur, 
doit être à la fois médecin 
et vétérinaire. Manger la 
chair d’un animal de la casta 
est considéré comme un cri- 
me, comme un inceste! C’est 
littéralement manger sa pro- 
pre chair. 

Les Guajiros restent très 
attachés à leurs coutumes. 
Mais ils se sont adaptés à 
la vie moderne et au progrès. 
Ils savent, par exemple, re- 
cueillir le sel dans la région 
de Manaure ainsi que le gyp- 
se produit par l'évaporation 
d'un ancien lac. Ils expor- 
tent ces minéraux qu'ils ont 
ramassés pendant les mois 
où il n'ont pas à nomadiser. 

La société guajiro consti- 
tue un rare exemple de la 
réussite d’une adaptation de 
deux modes de vie. Les cou- 
tumes anciennes sont respec- 
tées même si la population 
ne néglige pas les avantages 
apportés par le progrès. Un 
autre exemple de cette assi- 
milation peut se découvrir 
en Asie Mineure chez les 
"Haschachins”. Mais ceci 
est, aussi, une autre histoire! 
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GYMNASTIQUE... 


MAIS IL YŸ À SSSANS NUL 
DOUTE ENCORE PU PERSSSGONNEL 
LA -BAS, QUI Lu FERA PARVENIR 
MON MESSSGAGE !/.… MON ALTI- 
MATUM !.. ALLEZ .!.. 


V9 
pe ee 
1, 
CETIT ERt) 
CZ 


VO4S ... IL ME 
FAUT UN POSTE PE 
RAPIO EMETTEUR 


res 
es 


_ KS 
RADIO & NE NT 
ELECTRICS | SR 


(DE 
SGIS SI !.. 
QUELLE GRISERIE .… 
JE N'AI QU'A DIRE 
UN MOT ET JE ©@ulS 
EXAUSGSQGCE !.… 


CEPENDANT. DANS LA VILLE C'ÉTAIT 
LE CHAOS ABSOL4.….. 


ENT 7 


‘ 
PE 


© i = : 
À \\ x pu === 
- Ve 4/27 


NZ 
y € 


MORT AUX FLICS... 
UL NE SAAIT CHAOS ET DES- 


PLAS Qui ÉTAIT TRUCTION... 
QUI ET POUR PEU 
QU'ILS AIENT BU UNE 
GOUTTE DE L'EAU 
DROGUEE PAR 

LES SOINS P4 
PROFESSELR 
ANDROPHIS, LES 
PLUS PONLDERES 
DES CITOYENS 

GE MATAIENT 

EN AFFREUX 
VANDALES .… 


Ou! CHAOS 
ET DESTRACTION ! À 


EÉPOuVANTES, 
LES CITOYENS 
QUI N'AVAIENT 
PAS PERDA 
LA TÊTE, 
QUITTAIENT 
LA CAPITALE... 


. EN ORDRE, 
<JE VOUS PRIE... 


L © ea V Se 5 Vous ÊTES ICI SouS 
5 LA PROTECTION DE 
©: 10) Dm 727» L'ARMÉE :… INUTILE DE 


| sf 
(\ ‘ie A" VouS BOLSCULER :… \f pr 


7 TI. ; 
AA ACTU C'EST EPouvan- \ VouS N'ÊTES PAS 
All TABLE, MARK /.… ON 
MAINTE - NE SAIT VRAIMENT LE SEUL, MON 
NANT LES PLUS QUE FAIRE Pour | WEUX.... JAMAIS UNE 
RUES OÙ {Ll SORTIR PE CETTE CHOSE PAREILLE NE 
CHEMINAIENT  |'RRAERS INVRAISEMBL ABLE S'EST PROPUITE ET 
Ü MARK | [VID SITUATION !. MÊME LE PREMIER 
BOWEN ET MEN ff. MINISTRE DOIT SE 
L'INSPECTEUR ||!" NL2>.. DEMANDER. 
MANNING, | 
ETAIENT 
à DESERTES.. 


AIR TE 
A AA 


4, 
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ATTENTION... 


ET MOI PONC!... 
VITES.. vous 
MWEZ UNE IPEE 
DE CE QUE CE 


ÜN MANNEQUIN DE 
TAILLEUR :.… Oy! 


GOOOP.L.. J'EN 


Al PES CINGLE DE 
QUEURS PROF VA FAIRE 
FROIPES …. MAINTENANT 


HMMM !. À PRESENT @u'IL 
À FAIT LA PREUVE DE SA 

PUISSANCE, JE NE SERAIS PAS 
ETONNE QU'IL LANCE UN 
ULTIMATUM AU GOUVER- 
NEMENT … 


À DOWNING STREET.... 
LE PREMIER MINISTRE ET 
LES MEMBRES DE SON 

CABINET SE SONT RÉFAGIÉS 
JE NE SAIS Où, MAIS IL 
À ENCORE PU MONPE 


C'EST PEUT- 
ÊTRE LA CHOSE À 
À FAIRE, À DÉFAUT Æ 


HOLDEN, PE 


LA DIVISION Cl. 


J'APPORTE UN 
MESSAGE DE MON 
MAÎTRE, REPTIL 

VouS N'AVEZ PAS 
À AVOIR PEUR DE 


dur 


CE TEMPS, 
PANS ON 


HÔTEL 


ABANDONNE 
DE WEST 


ENP.….. 


œ | 


HE, vous... 
CONSTABLE /.… 
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PRESENTEZ- /: 


à APPARTENEZ, 
AUX SERVICES 
DE PROTECTION 
PDU PREMIER 


MON MAÎTRE M'A 

ORPONNE DE NE PAS 

COMMETTRE DE 
VIOLENCE 


NU 


NS 
NS 


CZ 
PU 


NNNENANNANEAAE 8 
ae NN \ À V 
à 
a 

W à 


re NN 
Sanaa 


SANS 


INCROYABLE..... 


\ 
Ne 
A 
N 
N\ 


. QUELLE PAIX EN 
. MON MESSGAGE NE DEVRAIT 
PAS TARDER À ÊTRE REMIS Au PREMIER 
MINISSSTRE … 


A 
id 
457 6 58 7 


SSISSS1SSI !. D'AUTRES GENS DOIVENT fes 07" 
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L'ARMEE DE MES ESGSSCLAVES 


AVOIR Bu DE MON EAU DROGLEE !… ET UE O1 
DOIT ÊTRE INFINIMENT j; RSS] sir. ia 


PLUS NOMBREUGE !.…. 

Pour ME DIVERTIR JE 

VAIS LEUR PONNER 
DE NOUVELLESG 
CONSSSIGNES … 


MECANIQUEMENT LE Ÿ 
GRUTIER ACTIONNA UN D 
LEVIER ET... (LC 


VOUS M 'ENTENDEZ, N 
MES ESSSCLAVES À. 


OÙ QUE Vous 
SGSSOYEZ 


(l 
gd! 


ASS 
ENNNN 


Q 


y 
% 
2 
D 
5 


.… ABANPONNEZ 
SSSCE QUE 
Vous ÊTES EN 

TRAIN DE FAIRE... 


AU MOMENT où ARRIVAIENT 
MARK BOWEN ET L'INSPECTEUR 
MAANING .…. 


ET /A DS 
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OMME 
FASCINE PAR 
LA TERRIFIANTE 


CHARGE Qui 
S'ABAT TAIT VERS 
LUI, MARK BOWEN 
RESTAIT CLOUE 
A4 SOL... 


{> 
fi 


LM ES 
IN 
sh ÿ d A 


PARDONNEZ, 
MARK, MAIS JE 
N'AVAIS PAS LE 

CHOIX 


ALLEZ, 
_MANNING © AMAITESE 


SQ 


y LE GRUTIER :.. 
IL FAUT QUE JE LE 
COINCE AVANT Qu'il 


== HE LA, L'AMIL. 
À AÂTTENDEZ 


DE MON 
|) MAÎTRE SANS 


Pour 
LU OBÉIR, MA 
FORCE EST 
IRRESISTIBLE !… 


RIEN NE ME 
RESISTE .… 


Hauuux !.. N° Courace, N 
C'EST UNE VRAIE | INSPECTEUR | 
MACHINE A 


1!] 


MERCI, MARK !… 


| 
aFiEN 
(il 


di 


\t 


NP L'ncPecTeur 
GREY L. MAIS IL 
EST ALLE 


| r UN PE4 PLUS TARD... 
f 


Q A 
# 0 
£ 
LÉ 
DA We, 
OL TT: 4 
2e: Tor. . 


MAINTENANT, GI VOuS VOULEZ 
MON AVIS, PORTONS -LE CHEZ LE PREMIER Ÿ# =ŸY AU PREMIER 
MINISTRE .…. O1 ON MET ON LABO À MA PTh Æ MINISTRE UN 
DISGPOSITION, JE TROUVERAI PELUT-ÊTRE ULTIMATUM PE 
UN ANTIDOTE À CETTE DROGUE :.… REPTIL !.…. 27 


SEULEMENT NOUS 
SAVIONS où SE 
TROUVE CETTE 


NE RÊVONS PAS, MISTER 
EST-CE QUE VOUS POouVEZ ME PON- 
NER QUELQUES GARDES DU CORPS 


POUR ME PROTEGER PENDANT QUE 


CANAILLE /.… , 


Niue 4 
NS N Ko 
Ni 


' NS 
À NS 


NON LOIN DE 


: LEE 4: 


æ 

DAMNATSSSION .. 
BOWEN EST TOUJOURS 
VIVANT /.… UNE 
CHANSSSCE QUE JE 


MES YEUX SOSSCE aul 
GO9SE PASGSGSE 19SSC1 /.. 


LE PLUS PROCHE, 

GOSCERTAINEMENT... UN 

LABORATOIRE QUE JE 

CONNAIS FORT — 
BIEN. 


IL NE SSSE . LÉ 

DOUTE PAS DE = 
SSSCE Qul a 
L'ATTEND .!.….. 


J'ÉTUPIE DANS UN 

LABORATOIRE LE 
CAS DE CET 
“ESCLAVE " DE 


IL EST TROP BIEN R 
PROTÉGÉ POUR QUE : 
| JE L'ATTAQUE OUVERTE - f] Ë 


MENT … MAIS JE SOOAIS 
QU'IL VA À UN ag 
LABORATOIRE 


LELQUES 

MINUTES PLUS 
TARD, ALORS 
QUE PROTEGE 
PAR UNE FORMI- 
DABLE 
ESCORTE 
DE POLICIERS 
MARK BOWEN 
TRAVERSAIT UN 
PONT SUR LA 
TAMISE … 


C'EST UN LABORATOIRE TRÉS 
TRÈS BIEN EQUIPE POUR L'ETADE 
DES VENINS DE SERPENTS, 
SUIVANT LES MÉTHODES INTEN- 
TÉES D'AILLEURS PAR LE PRO- 

FR ANDROPHIS … 


Le 


Pau ï 
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ris pe SA. 
Se l 
7", 
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ia 


; RE 


Te 


nat re 222 


M4 NE Pa 
id #/8| 


ENCORE 
CES MALHEUREUX 
ENRAGES DE 
DROGUES DE 

REPTIL /... 


ÇA NE LEUR 
FAIT NI EAP 
Ni FRO , 
NOPÉCTEUR ! 


CHARGES VOS ARMES 
AVEC DES BALLES 
DE CAOUTCHOUC 


ET 7/REZ AU 
CORPS 


mr 


ps au 


ll UNE SALVE PE 
GEMONCE POUR 


LES DISPERSER, 
Dr LES AMIS 


NE VOLEE 

DE BALLES 
SPECIALEMENT 
PREVUE POUR 
PISPERSER LES 
MANIFESTANTS 
S'ABATTIT SUR 
LE PREMIER RANG 
DES ESCLAVES 
DE REPTIL….. 
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EN AVANT ! 


Ê 
EN AVANT... / EPS REN 


REALISATION 

DES PLANS DE 
L'INVINCIBLE 
REPTIL !… 


à 


© 
2 
a © 
f 


& , Es 


… UNE PETITE DIVERSSSION POUR 
NE PERMETTRE DE MONTER MON 
PIÈGE CONTRE 2SSCE 
PETIT 2SSOT PE MARK 


a 
RIEN NE PEUT 


3G9SCE QU'IL ME 


BIEN ENTENDU, REPTIL N'ETAIT 
PAS LOIN.…. 


GS]SSSISOI |... QuE 


LE SOSPECTACLE DE LA 
VIOLENSGOSCE EST GRISANT... 
VOILA EXACTEMENT 

DD 


di 


| QT ann 
TIR 


NOUVELLE 
FOIS REPTIL 
MÈNE LE 
«JEU !... 
QUAND CE 
CAUCHEMAR 
S'ARRÊTERA - 
T-IL PR... 


LE PROCHAIN 
EPISODE NOUS 


LE DIRA, LES 
AMIS 


A | 
FIN -- 


L'EPIGODE 30 
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UN CHERCHEUR 
DE TRÉSORS 


LA PLUME DE MER 


T rois mois plus tard, il 
revenait à  Port-de-la- 
Plata avec un bâtiment, Le 
James and Mary, et un au- 
tre bateau chargé de vivres 
et de matériel. Au début, le 
galion et son trésor demeu- 
rèrent introuvables. 

Mais un jour, un plongeur 
aperçut, à faible profon- 
deur, une ’’plume de mer”, 
une plante marine aux très 
belles couleurs. Pour aller la 
chercher, il décida de plon- 
ger une autre fois, alors que 
tous avaient décidé de renon- 
cer. Quand il revint à la sur- 
face, hors d’haleine, brandis- 
sant sa ‘plume de mer” il 
afhrma que le fond de la 
mer, à cet endroit-là, était 
jonché de gros canons. L'es- 
poir, de nouveau, reprit 
corps, et les plongées repri- 
rent. 

Presque tout de suite, un 
plongeur remonta un lingot 
d'argent de si belle taille que 
l'enthousiasme général fail- 
lit faire chavirer la pirogue. 
Sans nul doute, le trésor é- 
tait là. 

Quand on lui apprit la 
nouvelle, Phips se laissa 


n 


glisser à genoux: 

— Dieu soit loué! 
fortune est faite. 

Dès l'aube, le lendemain, 
il se tenait, radieux, à l’avant 
d'une des embarcations. Il y 
avait vingt ans qu'ils atten- 
dait ce jour-là, confiant en- 
vers et contre tout en son 
étoile. 

La pêche fut aussi longue 
que miraculeuse: des bijoux, 
des perles, de l'or et trente- 
deux tonnes d'argent, en bar- 
res, en lingots, en pièces. Sur 
le pont du James and Mary 
une dizaine d'hommes, du 
matin au soir, cassaient à 
coups de marteau la croûte 
de coquillages qui enrobait 


Notre 


les lingots. En triant encore 
ces débris, on récupérait à 
pleins boisseaux les pièces 
de monnaie qui s'y trouvai- 
ent mélangées. 

Phips poursuivit méthodi- 
quement sa pêche au trésor 
et ne se décida à rallier l’An- 
gleterre qu'au moment où 
ses provisions s'épuisaient. 


LA FABULEUSE CARGAISON 


Le voyage du retour fut 
forcément orageux, la pré- 
sence des trésors enfermés 
à fond de cale enfièvrant les 
cervelles. Mais Phips veillait, 
sachant mater les vélléités 
de rébellion et le James and 
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Mary raporta intacte la fa- 
buleuse cargaison, à Lon- 
dres, au début de 1687. Elle 
était évaluée à plusieur cen- 
taines de millions de nos 
francs lourds. 

Lec actionnaires du syndi- 
cat — roi en tête — reçurent 
leur part respective. A la 
cour comme en ville, l’hon- 
nêteté scrupuleuse du navi- 
gateur au pactole fut très 
appréciée, d'autant plus qu’ 
elle était extrêmement rare 
à l'époque. Le roi l’annoblit: 
l'ancien petit berger devint 
ainsi sir William Phips. 
Grand était le chemin par- 
couru. Il devait le mener plus 
loin encore. 

Il restait encore des riches- 
ses aux flancs du galion 
miraculeux. Mieux équipé, 
Phips irait les chercher. Bien 
que les amateurs soient nom- 
breux, cette fois, ce furent 
les mêmes actionnaires qui 
fournirent les capitaux et 
c'est une vraie flotte qui par- 
tit pour la nouvelle course 
aux trésors. D’Albemarle et 
Narborough furent même 
du voyage. 

Mais, quand l’armada des 
chercheurs arriva à la desti- 
nation, la carcasse du galion 
avait été grattée, vidée jus- 
qu'au dernier ducat. À la 
suite des bavardages d'un 
marin à qui l'or avait tour- 


né la cervelle, tous les na- 
vires des îles du Vent com- 
me on appelait alors les An- 
tilles, avaient exploré l’épa- 
ve à tour de rôle. Il n'y avait 
plus qu’à regagner l’Angle- 
terre, ce qui fut fait, la mort 
dans l'âme et du vent plein 
les cales!… 

En roi infortuné pour cet- 
te fois, Jacques II s’avéra 
bon prince, n’en voulant pas 
à Phips de son voyage in- 
fructueux. Au contraire, il 
lui offrit un poste de com- 
missaire dans la marine 
royale. 

Le chercheur de trésors 
déclina cette offre: il faut 
dire qu'il n'avait pas revu 
sa femme depuis près de 
cinq ans, qu'il avait le mal 
du pays, et, qu'en bon am- 
bitieux, il préférait être le 
premier à Boston que le se- 
cond à Londres. Il sollicita 
donc son congé du souve- 
rain qui le lui accorda, en y 
joignant le brevet de Grand 
Shérif du Massachussetts. 
C'est ainsi qu'en 1688, sir 
William Phips, chevalier, pro- 
priétaire opulent et haut ma- 
gistrat de la Couronne, dé- 
barquait dans sa ville de 
Boston, couvert de gloire et 
d'honneurs. Son premier soin 
fut de se faire construire la 
fameuse maison de brique 
avec portique à colonnes... 
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Les gens qui ont réussi, 
surtout ce qu'ils s'étaient 
tracé, devraient, comme les 
peuples heureux, n'avoir pas 
d'histoire. Pourtant, en cet- 
te année 1688, sir Phips sort 
de l’histoire des chercheurs 
de trésors par la bonne por- 
te, il ne tarde pas à entrer 
dans l'Histoire tout court, ce 
qui vaut bien d'être conté 
aussi. 

Magistrat d'une colonie a- 
méricaine nommé par le roi 
d'Angleterre le Grand Shérif 
ne tarda pas à se rendre 
compte que ses adminis- 
trés sont là pour lui donner 
autant de mal et de fil à re- 
tordre que ses successifs é- 


quipages. 


L'ancienne charte laissant 
aux colonies d’ Amérique 
leur autonomie venait d'être 
abrogée et tous les établisse- 
ments anglais d'outre-Atlan- 
tique tombaient du même 
coup sous l'autorité royale 
anglaise et ses représentants. 
L'évènement n'alla pas en 
pratique sans pleurs ni grin- 
cements de dents: Phips cou- 
vrit les protestations de sa 
grosse voix, comme les é- 
meutes, en payant généreu- 
sement de sa personne. Pour- 
tant, la rébellion ouverte é- 
clata: il l’'écrasa et devint le 
premier gouverneur de la co- 
lonie. On pourrait penser à 
Fouquet et pourtant, il n'a- 
vait pas les manières d’un 
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haut fonctionnaire de l'Etat 
et, dans ses méthodes d’ad- 
ministrateur, le pittoresque 
le dispute à l'énergie et à l’ef- 
ficacité. Dans le fond, il con- 
duisit sans doute sa colonie 
comme, ses anciens navires 
et ses nouveaux sujets com- 
me ses matelots d'antan. 


DE TOUTES MANIERES, 
HAUT EN COULEUR... 


Il sut ne jamais renier ses 
origines humbles et, mieux 
même, les rappelait sans ces- 
se. À la moindre occasion, il 
ne craignait pas d'ôter son 
habit chamaré d’or et brodé 
de fleurs pour s’attabler en 
manches de chemise, comme 
un simple charpentier. Sous 
son énorme perruque, son vi- 
sage tanné par le vent du 
large et le soleil des tropi- 
ques gardait toujours son 
caractère de résolution fa- 
rouche que le sourire officiel 
ne tempéra jamais. Quant à 
ses manchettes brodées au 
petit point, elle ne faisaient 
que mieux ressortir ses gros 
poings et ses mains rouges 
longtemps habituées à ma- 
nier le rabot et la plane. Ses 
paroles restèrent toujours 
aussi promptes que ses ges- 
tes. 

Un capitaine de frégate 
royale en fit la dure expé- 


rience quand le gouverneur 
Phips, à la suite d’un diffé- 
rend, lui fracassa le crâne 
d'un coup de poing. 

Dans le même temps, tout 
allait de mal en pis à la co- 
lonie. L'intolérance religieu- 
se des pasteurs avait déclen- 
ché une véritable frénésie 
d'inquisition: les pendaisons, 
les tortures s’ensuivirent. 
Non sans peine, le gouverne- 
ment mit fin à ces pratiques 
dignes du Moyen Age tout 
en s'aliénant du même coup 
le parti des bigots fanati- 
ques. Les réactions qui écla- 
tèrent autour de lui firent 
bien comprendre à sir Wil- 
liam Phips qu'il était impo- 
pulaire. 

Courroucé, ulcéré, mais 
invaincu, le gouverneur, qui 
n'était pas à un voyage près, 
se rendit en Angleterre pour 
plaider sa propre cause de- 
vant le roi, assommé de 
plaintes contre lui. Là, les 
choses traînèrent. Guillaume 
III, comprenant sans doute 
que ce colosse truculent, an- 
cien berger devenu marin, 
ancien charpentier devenu 
pêcheur et chercheur de tré- 
sors, n'avait pas le genre du 
gouverneur de colonie, répu- 
gna à mettre en doute sa 
loyauté. 

De son côté, Phips, lassé 
très vite par les intrigues, 


les chicaneries, la paperasse- 
rie, se tourna de nouveau 
vers son dada favori, il son- 
gea à donner sa démission 
pour partir à la recherche 
des millions de Bobadilla 
dont le galion avait coulé au 
XVI° siècle avec d'incalcula- 
bles richesses: parmi celles- 
ci se trouvait, aux dires de 
maints chroniqueurs, une 
table d'or massif d'un poids 
considérable. 

Oubliant les raisons véri- 
tables de son voyage à Lon- 
dres, William Phips ne pen- 
sa plus qu'à ce navire en- 
glouti et mirifique et se mit 
à la recherche de tous les 
renseignements sur le nau- 
frage. 

Servi par ce flair excep- 
tionnel dont il avait fait 
maintes fois la preuve, il se 
préparait à entreprendre une 
nouvelle course au trésor 
quand la mort le surprit, à 
44 ans, le 18 février 1694. 
Il emportait ainsi avec lui 
le secret de sa dernier trour- 
vaille et la galion de Boba- 
dilla attend encore aujour- 
d'hui l'émule digne de Wil- 
liam Phips, qui sera aussi 
heureux que lui dans les 
eaux bleues de la mer des 
Antilles. 
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QUEL EST LE PAYS ÉVOQUÉ PAR CET ANIMAL 7 
POURRIEZ-VOUS DÉSIGNER LA CARTE QUI LE 


REPR E 7 
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FANTOME 


Eh 
$ 
Œœ 
na 
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£_1985, QE LE 


C'EST DANS LE COURANT 
LE L'ANNÉ 
BRITANNIQUE FUIT LANCE 


PREMIER. ASTRONAUTE 
DANS L'ESPACE... 


# AT | «ll 
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/L S AFPELAIT 7 
S/MON STRONE... Qi) 


ES 
OUFZ.. 
ME Voix DÙ 


EN ETAT 
D'APESANTEUR !... 
IMAPELC ! < 


DEEEEEEEY -. 
QU'EST- 


VEEÉE-Uumms5#: 


,°2© 00 00 © oo 


CEE À 


LES INSTRUMENTS DE 


CONTRÔLE S'AFFOLENT .… NP 
JE SENS COMME DES A 


S/MOW  STRONG FERDT 
ONNA/SSANCE ET NE REVINT 

LU, QUE RQUATRE JOURS 
PLLS 7TARD.…. 
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PEL) APRÈS... { \L S'EN ES FALL 
D'UN CHEVEUZ. IL 
FAUT QUE JE TROUVE 
UN TÉLÉPHONE POUR ALER- 
TER LES AUTORITÉS... 


PA | 
JE VAS 
ATIERRIR  QUEL- 


() QUE PART DANS 
LE PAYS DE 


00 


QUE J'ENFONCE!. 
LE SOL EST VA- 
CHEMENT y 
MEUBLE 1C\! 


CHOU ! UNE CABINE D —— WP LUvUUvUU UU 
TÉLÉPHONIQUE F0 RE | 
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GAAAAH :..E LDMBINÉ OÙ JE DEVIENS DINGUE 

QUI PART EN MIEITES | OÙ ALORS... JE VAIS 

ENTRE MES UNS DEMANDER DU SECOURS 
DOIGTS /... ER A CETTE FERME !.… 


DITES DONC VOUS !.. QU'EST-CE QUI. 
VOUS PREND DE US\ILLER NOTRE 
PORTE 7... VODS N'ÉTES PAS 


e 
CINGLÉ 7 /E AUAPPEUE SIMON 
STRONG...L'ASTRONAUTE QUI. 


OH’! REN.. 


LE GÉNÉRAL SAM LOVELACE, D/RELTEUR DE  L'ASTRONAUTIQUE 
BRITANNIQUE » FIT /RRUPTION DANS LA SALLE DES OPÉRATIONS 


DE LA BASEZ DE LANCEMENT... 
OÙ , SIR /. STRONG ALT 
A ATTERRI EN CA- . ske 


L'INSTANT :... 


EST-CE VRAI, CE 
QUE L'ON VIENT TASTRDPHE DANS LE 
DE ME PAYS DE GALLES … NODS 
VENONS DE L /AP- 
ET PRENDRE À, <h de + 
| | 
l | 


ll 
A1 En. 


MON MHÉLICOPTÈRE , VE‘. JE 

VEUX L'INTERROGER AVANT QUE 

LA PRESSE COMMENCE A LE / © 
CUISINER 
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CEPENDANT S/MON STRONG LA CHOSE DEV/NT PLUS CURIEUSE EN- 
S'/NTERROGEA/7... CORE LORSQUE LES POMP/ERS VINRENT 


PAS... MAIS JE 
VOUS JURE QUE 


C'EST ALORS QU re 1 
LE GEN Lu 
QUE ME DIT- 


FT [OUI LÉNÉRAL … 
re NAS L'EST ENCORE 


& | PLUS CURIEUX QUE 
Ce. VOUS NE LE 


À, PENSEZ !/… 
REGARDEZ / 


— 
— 


BY JOVE ‘. MONTEZ VITE Ÿÿ- 

DANS MON LÉLICOPTÈRE: #74 
(QUE LES MÉDECINS c 

VOUS EXAMINENT ’ 


FERME ; NOUS 
PAIERONS LA 
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AINSI VOUS ÊIES Ÿ J'EN Al RESSENTI LIN 
PASSÉ À TRA- % CHOC Si FORT QUE JE 
VERS UN NUAGE | SUIS RESTÉ SANS 

DE, CDRPUSCULES / CONNAISSANCE PEN- 
CÉLESTES DANT QUATRE JOURS... 


PENDANT DES JOURS £T 

DES JOURS) AL/ COMBLE 

DE L'AMJRISSEMENT ; 

LES PLUS GRANDS MÉDECINS 
BRITANNIQLUES 
EXAM/NÈRENT 

L'EXTRAVAGANT LCOBAŸE 

QU'ON LEUR AVAIT AMENÉ... 


/ CE N'EST PAS TOUT /.. VOTRE PEAU 
EST DEVENUE UNE VÉRITABLE 
ARMDRE RÉSISTANT PRATIQUEMENT 


VOILA QUI EST 
FOLLEMENT PASSION - 
NANT : GENTLE AMEN ; A4 
MAS … COMMENT 
ALLEZ - VOUS ME 


CELA A PROVOQUÉ CHEZ VOUS 
UNE MUTATION CELLULAIRE 
FANTASTIQUE … VOUS PESEZ 
MAINTENANT DIX FOIS 
VOTRE POIDS NORMAL … 
ET VOUS AVEZ LA 


FORTS ! 


DANS LE CAS PRÉSENT...AOUS NE : 
POUVONS GUÈRE QUE CONSTA- 
TER LA CAOSÆ, MISTER SIRONG ! 


HUM !.. CE QUE CES GENTLE- 
MEN ESSAIENT DE VOUS DIRE: 
SIMON... C'EST QUE VOUS ÊTES 
MAINTENANT UNE SORTE DE PHÉ- 
NOMÈNE IL EST ÉVIDENT...QU'/L 


N'EST PLUS QUESTION 

POUR VOUS DE CONTI - 

NUER À FAIRE DE 
L'ASTRONAU T/CLE … 
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DITES TOUT DE SUITE QU'IL NE ET S/MON SE RETRAINA SELL.. 
ME RESTE PLUS QU'A M'INS- 


IL N'Y À QU'A MDI QUE 
CRIRE AU CHÔMAGE ; GÉNÉRAL! |A ARRIVE : Œ GENRE DE TRUC/ 


UN VOYAGE DANS L'ESPME Et ME 
MAIS NON, VOYONS MON 
AC CHER «.E0uz.iL raur Avi- | ARKVOILA RAYÉ DE_ L'HUMANITÉ NOR - 


SER !.. QAUM !.. RESTEZ Cl; F-JS Es | 


AU VOLEUR!.\Ÿ ILS VONT FONCER À TRAVERS DIN 
LA GRILLE QUI FERME LA 
GRANDE ENRÉE... 


} MÉ: VOUS ‘.. ENLEVEZ- VOUS = LL NY À PAS À CHIQUER’. 
DE LAS IS VONT VOUS 2 4}. ? JE VEUX VOIR Si LES 
pr ÉCRABODILLER : 7 EF = TOUBIES ONT RACONTÉ 
41)" Se v4 (f| | 


F 1: " sé 
‘| , pi 
mn’: | À 


/ 


— AUTANT 


EL let ml 
ee Sn | 777 111| 
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ET /L SE FASSA QUELQUE CAOSE DE 
FANT7AST/QLE … 


<<, FU SECUR 


NON. LO/N 


ET UN AUTRE 
HOMME 
N'AVA/ENT 
RIEN PERDU 


ON] + 
/, 
D UR: 


IN VRAI SEMBLABLE /.. C'EST 
DONT VOUS ME PARLIEZ: 


LOVE LACE ? 

ben 7 5 TRONS : OUI... QUE JE 
ME SUIS VU DANS L'OBLIGA - 

TION DE RAYER DU CORPS DES 


LEVÉE HA : HA‘. UN 
BR/SE -FER : 


AU PLEIN SENS 
DU 


INFI NI AAENT ‘… 
ALLONS LDI J 
DIRE DEUX 


L'INSTANT ( MON CHER SIMON... JE 
D'APRÈS... 


UN AMI”... 
LE PATRON 

D'UNE GALERIE 
DE PHÉNOME- 
NES DE CIRQUE 


éS 
NX 


Æ 
| ( 


< ù ù 
À Û 
1 


NE VOUS EXCITEZ 
PAS ; BRIE -FER ‘... 
J'At DU TRAVAIL 
PODR VOUS... 


VOUS ME TROUVEREZ VANS 
DEUX JOÙU A LA "PINDAR 


HOUSE", PRÈS DE WALDRON.. 
NODS PARLERONS ! N'OUBLIEZ 
PAS : 


TENEZ ’ LE V C'EST JUSTEMENT PARCE * 
VOA LE /QUE VOUS ÊTES CABLE 


CHOSE ; QUE VOUS MIN - 
RESSEZ; L'''SE-FER / 


PL A FILÉ ‘.Ÿ NUL N'EN SAT TROP | | 
QUI C'EST, | RIIEN ; MON CHER’... IL 
TRAVAILLE SOUS UN NOM 
D'EMPRUNT DANS LE PLLS 
GRAND SECRET. CRDŸEZ-MOI: 
NE AMANQGUEZ PAS CE RENDE 


LES DEUX JOURS QU/ 
SU/V/ÆENT : SIMON 
TEVU7TA VA/NEMENT DE 

S'ACCOUMMDDER DE SA 
FORCE ET DE SON 


PO/D35 TERR/F/ANTS 
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ET, LE JOUR DU RENDEZ- VOL/5... AT 
WASMINIC AS ŒÆN \N AN NW \ 


POWwWwDE R 


ET “a KES 
=» - FANS LE \ | \ N NÙ \\ N NN 
NN | 


GAP 
awWC RE 


 AGTT E, 
dd 


DESCENDEZ DONC ; 
SIRONG !.. NE VOUS FAITES 
PAS DE SOUCI..LES ESCALIERS 
PAR 


CŒ TYPE’.UN 


HELLO Z..FILI UUZ.ON NE S'ATTEND 
PAS À 


DS Ps UN C'EST UNE SORTE DE LABORATOIRE :…)A 
JE VOUS PRÉSENTE LE PROFESSEUR 
COLLINS QUI A Æ) DU TINTOUIN, 
NL 1 
| 
12 || Vos FACULTÉS BIEN 
SPÉCIALES. 


98 


VOLA VOTRE VOITURE !. VOUS 
POUVEZ Ÿ ALLER : JEUNE HOMME. 
ELLE TIENDRA LE COUP /.. 


UO! UO' HO’... UN VRAI TZ 
TANK, SANS EN AVOIR 
o L'AIR 


VOUS VOYEL 7%: 
VETS D'AIR VOUS SOULE- 
VENT LITTÉRALEMENT DU 
SOL ; 51 VOUS TOURNEZ 
Æ FOND LA BOUCLE SUR 


FORMIDOBLE !.. GRÂCE À 
CES CHASSURES Et À 
CETTE VOUWRE , JE VAL 
POUVOIR AMENER UNE ,- 
VIE PRATIGQUEMENT / 
D n 


DE MINUSCULES TS 


st " nc 


JE SUIS TRÈS FIER SURTOUT 
DE CES CHAUSSURES...ELLES 
SONT INSPIRÉES DU SYSTÈME DE 
‘‘L'HOVERCRAFT ‘ ET SUPPORIE RONT 
PARFAITEMENT VOTRE 


POIDS... 

SANS RLAGUE 7... 
LAÏISSEZ- MD\ LES 
ESSAYER !…. 


thuÿ" DONNE MOINS DE 
PM FORCE : ILS RÉDU) - 
À SENT SIMPLEMENT 


+— tu 
=" (| 


Si ON PEUT DIRE. 5l VOUS 
METTEZ VOS FANTASTIQUES 
FACULTÉS AL 
SERVICE DE LA 
BRIGADE 
FANTOME 
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ET COMMENT ; }” PARFAIT! .…. OÙ WUS REMPLACER 
INSPECTEUR’ / PENDANT TROIS TROIS DE MES HOMMES ns 
ASSASS/NÉS EN sr Le. 
_ COM MANDLÉ :. 


TROIS JOURS 
PLUS TARD... 


Ti. 


L'l 1154 LS 
TT Mere ee 


15 " 1 de 
a = Le 


SEMBLABLES 
CELUI-C1 ONT ÉTÉ 
VOLÉS !/ 


/ US  DEVAIENT 
SPORTER UN 
| PRÉCIEUX CHAR- 
GEMENT ? 


} 
| 
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JE VOUS Y Al FAIT EMBAU- 
CHER JUSTEMENT COMME 
ALLEZ ET OÙUVREZ 


PAS DU TOUT ET C'EST LE ADS BIZARRE 
DE L'AFFAIRE :.1LS TRANS PORTAIENT DU 


NAIRE... DES BALLES DE COTON 


DE CA AUUÈTÉS MM 'OUI...ET \LS AP- 
D 


ES BONES DE 
DÉTIS POIS. 


A! UNE QUESTION. COMMENT DIX MINUTES PLUS 

JE S50RS DE VOTRE REPAIRE TARD... à 

uses © SUIVEZ C ET CETTE VOITURE 

GALERIE /. VOUS DÉ- | | MT UNE VRAIE _, 

£ DUCHEREZ DANS LA ve 
{ FORÊT: À UN DEMI - 

‘ MILLE SEULEMENT DE 

LA ROUTE DE LON- 

DRES / 


GAAAD.:. sil FAL - 
DRA QUE J'YAILE, 


BRISE - FER 
FIT DONC SES 
DÉBUTS DANS 
LA CARRIÈRE DEF 

CAMIONNEUR … 
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MAIS IL SERA TOUT DE 
MÊME BON QUE JE REN - 
FORCE CES BIDULES DÉCIDÉ 
MENT TROP FRAGILES’ 


LES JOURS SE SICCÉDÈRENT SANS LE 
MO/NDRE 
/INC/DENT … 


. VERS \ | 


MINUIT IL SERA SUR 
LA ON. 6... VOUS SAVEZ 
CE QU'IL FAUT FAIRE ? 


AH!  STRONG.. J'AI UN 
TRANSPORT DE NUIT HOUR VOUS! 
JUSQU'A GCLASGOW , AVEC UN 


CHARGE MENT DE LONSERVES 


UNE VEINE QUE 
J'AIE LD PEAU 
DURE ; SINON 


ss 


en ne Fes 


pe 21 SR 


LS v 


dé, DT 7 77 


/ ne rs re 


7 
Re | ’ 
7, MT 8 4 / 


MVL; 


MAIS, SOUS L'EFCET 
DE LA SURPRISE ; 
BRISE-FER N'EN 
AVAIT PAS MOINS 
PERDU LE 
CONTRÔLE DEF 
SON ÉNORME 
VEHICULE... 


…ÆT IL Y À UN RAMN 
TERRIBLE..IL FAUT QUE ©, 
JE FREINE A BLOC... 


LOT ‘ pe 
à CET 
É a à + 
L . ñ 
6. 
/ 2 à D mi 
/ À WA] 
te. 


0000HH :.. 
AT POIDS HAE 
D'ÉLÉPHANT  ISSSSSSSEESSSS Us ne 
ne PR f UZÆ TE 5 = = et "( 
LE PARE-F / 2? Lure = ] 
BRISE... Éd E f FICHU... derarie ss 


3, 
/ 
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MES CHAUSSURES - 
MIRACLE /. UNE 
VEINE QUE J'Y 
AE SONGÉ !… 


C'EST PAS TODUT'..\L HAUT QUE JE 
© REMONTE SUR LA ROUTE …. LE 
PLUS COURT CHEMIN FASSE 


ee 

y £ À 

y ] gt 
. g : Tr E 

g 

. r R _ 

. . . 

: " 
So : ! "+. 
= =, Tr 
. 2 PEN 

« c CRETE "Ne. oo n  hhiin-. e. 


; ent re 
AAA : 


- , 


/ 
MA nd SM 


) 
N a 
L pr Se. 


/ 


PARFAIT , 
L/...)\ MON VIEUX !.. CE 
LA A/}QUE JE NE PIGE 


INTÉRESSANT !. UN DE CES 
BOHF / N'Y PENSE PLUS /. EN CE ASSASSINS EST RESIÉ À TERRE 


MOMENT IL DOIT E EN LÜTER CAM 
BOUILLIE AU PED DU PONT’. frs ARE 


TOUT À L'HEURE ? AE 
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MALGRÉ LE GNON QU'IL 
A PRIS: LE BAUUT EST 


Ô En 222 
EN PRINCIPE IL NE 
[T PAS ME \VOIR DANS 
! IL FAUT FAIRE 
AVANT QU'IL 
LÈRE.. , 


ACCÉ 


< a | 
L'NNENSSSS 
IL NE ME RESE PLUS QU'À 
ATTENDRE POUR SAVOIR POURQUOI 


CES TYPES S'INTÉRESSENT TANT 
DUX CNSERVES DE FRUITS. 


L'HÉLICOPTÈRE SE 
.…. SUR UN CAMP 
D'ANLATION ABANDONNÉ 


MEEEERE Ÿ :… 
QU'EST-CE QUI 
SE PASSE? 


NOUS VOILA À QUELQUE CHOSE COMME 
VINGT MÈTRES AU- pan el DU NIVEAU DU | 


LL FAUT VITE 
QUE JE M'ESQUIVE 


DAMNATION !.. ILS 
NMA'ONT VU'.. JE N'AI 
PAS LE CHDIX/ 


GAAAAU !. 
TRAVERS LA CLOISON DU 


TU TE PRENDS CERIAINEMENT FOUR UN 
| DUR, MEC.. MAIS LES PLLS DURS DES 
PLUS DURS NE SURVIVENT PAS ZX ÇA! 


UD F 
DZ LU 7 FORTICUE ? DROIT 
(FX | VERS LE COEUR: 
NAS. 


È 2-Nù 
, RAA 
< ? 
{ — Le Fo) / 
WE D , \ 2 00 À Le 
: = 


PS, 


PAS POSS/BL£E :.…. 
POIGNARD REBONDIT CONTRE 
SA POITRINE... 


\ 


IL À FAT PASSER JIM À 


LE 


\N 


109 


ALEEEEERTE :.…. 
| ARRETEZ CE TYPE ! 


ATTENDS UN PEU, } 
FORTICHE ! 


ÿY À QUELQUE CHOSE | Î UAE HEURE PLUS 7ARD, 
DE VRAÏMENT INQUIÉ- RE S'MON REV/ANT 
TANT CUEZ CE ZIGUE!| | À 
… IL EST BON DE 2 

IL, AURAIT DÜ 4 PRENDRE QUELQUES OÙ SUIS - 


PROD PRÉCAUTIONS INHABI- JE 2. JE 4 TROP AUUSTÉ / MON 


SEULEMENT ! é TUELLES .. 


51 VOUS ME 


É DIS 
MMES ; J'AI L AS\EZ QUI VOUS 
DE NE PAS / 
PRENDRE DE 
RISQUES 
INUTILES /.. 


JE SUIS "M/STER K_'... HAHA !. 
CODE QUE ME DONNENT MES 


RAV\ DE VOUS 
L'ENTENDRE 


ET POURTANT IL FAUT 
SE CONTENTER DE RAFLER DES CAMIONS 
DE CONSERVES : QUAND ON DISPOSE DE 
TANT DE MOYENS ! 

HA! HA'HA'!.. JE ME 


FICHE PAS MAL DU CONTENU DE 


…QDUE JE FAS D 

COMME VOUS POUVEZ LE 
CON (ER: 

ENCORE PLUS au 


IDIOT ‘. 5l VOUS DÉTRUISEZ 
LE CHARGEMENT , QU'EST-<E 
QUE £A VOUS RAPPORTE 

mms EXACTEMENT ? 


LA RÉPONSE EST, D'UNE DÉSAR- 
MANTE SIMPLICITÉ ; MON CIER : 
CE SONT L CAMIONS 

M'/ RESSENT 


QUI AURAÏIT PU 
SOUPEONNER LA 7... 


F/ QUELQUE. CHOSE 
“| D'ENORME DERRIÈRE 
CE CIRQUE 
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# BENSON /.. CET Ÿ C'EST UN ELIC,; SIR£.. 
HOMME  AVAIT DES \ DU NOM DE SIADN 
PAPIERS SUR LUI? / STRONG ET IL APPAR- 

A TIENT À LA, BRIGADE 
FANTÔME ! 


HA! HA! VOUS AUS51 AVEZ : 
VOULU VOUS INFILTRER DANS De. 

NOTRE ORGANISATION » COMME Ai | 

L'O FAIT VOS PRÉCÉDENTS 1} 

LOLÈGUE . € B@/EN ; VOUS / _ 


ALLEZ FINIR COMME < por, HS 
MON CHER sX te - U 


/ 
7.1 


CHARMANTE 
PROMENADE !.. 
OÙ ME CONDDI- 


i| 
(ne 
VU lu { PR 1! 


‘ll | 
1! 
| fl, { OA ii 


Vi {l 


ill 
1 { 
fl 
i 


PARENT 
at 


TERMINUS /..Ÿ QU ' HU NU . RETIENS 
C'EST LA 


‘4 4 # 
RAA 74 1 es J'AI ATIERRI DANS QUELQUE 
LEE 1] LAC SOUTERRAIN …./L ME EAUT 


‘ 


PT la LU \ TES 


Z 
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QUE C'EST BON 


DE RESPIRER UN BON COUP/ 


H UUUUU DU H :.. 


IL ME 


“ 
Di 
A 
[24 
‘ 
[VA] 
+ 
a 
IL 


MAINTENANT 


u 
Au 
. Wet 


LA ! 


ET 


: JE NE VOIS 
PAS D'AUTRE SORTIE 
QUE CELLE 


ù 


GOSH' CE QUE 


#7, à 


4 


74 
D _ ZAR 


BIEN DES HEURES 


YAHDO0000 !.. JE SLAS DÉCIDÉ- 


MENT IRRÉSISTIBLE /... 


C'EST FERM 
AU BOUT :..ES - 
RONS QUE J'AU 
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OSIVE ‘…. 


UNE CHAR 
ET IL Y EN 


DE CETTE GALERIE... 

DANS LE RESTE 

AUS5\ DU RE- 
RE 


BRUSALE MENT …. 


UÉ /.. QU'EST-CE 
FLD QUE L'EST QUE CE 

MACHIN AVEC UN 
FiL ÉLECTRIQUE... 


GE ÆEXPL 
ALORS ; 4 


SMON N'EUT P4S LE TEMPS ;v4 
D'ETUDIER LE PROBLÈME . 


JE SUIS ŒINCÉ SOUS DES TONNES 
DE TERRE ET DE PIERRAILLE /..UNE 
VEINE QUE J'AIE UNE PEAU GENRE 
CARAPACE DE TANX :SINON JE 
SERAIS EN BOUILLIE EN CE MO0- 

_Pa MENT... 


&” AA v 
LL - 


L 7 à» 7 … MAINTENANT... 
Fpÿ À (DA VA FALLOIR 
PR à SE TIRER DE 
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ENFIN ,; APRES _ ENCORE B/EN DES | g Ÿ H0P' DÉGAGEZ’ ZZ 


sp DE LA LUMI 7 a 
QUI FILTRE HAR LA’. | LL ; DLZ 


—_———— 


Al 


cd 


| 


— 


DÉPÔT DU CARBURANT 


/(HUVUUVUH 1. LE  ŸÆ 

d (Æ 
QUI SAUTE /. Jp 
É2 


…. ÆARCE QUE CE 
RERA/RE NE LEUR 
ETA/T PLUS D'AL- 
CUAME UTILITÉ /…. 


LE GIGANTESQUE 

MONTE - CHARGE 
NCTIONNE PEUT- 
RE ENCORE. 


er 


- ET 
3 COMPAGNIE. ONT TOUT ne. 
TRUIT APRÈS AVDIR VIDÉ 
LES LIEUX AVEC LES CA- 
MIONS VOLÉS:. 


OOOOHH:.. QUE LE DIABLE 
M: EMPORTE !/. JE N'AI PAS 
MESURÉ AAON 


TION PEUT- 
ÊTRE... 
cg 


LE 


" } #6 
y) 
cut 


A PLEINE PUIS- 
SANCE : EN GRIM- 
PANT LE LONG DU 
TUBE HYDRAULIQUE 


.. QUI GUSSE VA- 
CHEXAAENT ; TELLE - 
MENT IL 


EST 
GRASSE 7. 


A AUUVUH.:.||LE PASSAGE .! 
pp jE L'ÉCRA- 
RODILLE, EN ME 
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IL ÉTAIT TEMPS (.… VE 
COMMENCAIS À EN 
RAS LE ! 


LES TRACES LAISSÉES PAR LES CAMIONS 
LS ONT FILE VERS LA ROUTE 
NATIONALE... 


OOCOOHH !.. L'HéL/COPTÉÈÉRE 1... 
LS L'ONT LAISSÉ /.. £A C'EST 
VRAIMENT DE LA 


12] 


POUR UNE EOIS 1: FAIS PREUV 
DÉLICATESSE /.… TOUT 
DOUCEMENT » MDN 


PENDANT DEUX 
BONNES HEURES 
BRISE - FER 
PA TROUILLA 
7OUT Al) LONG 
DES ROUTES DU 


E DE = 


ss... ‘ - 
..:: : 
..…: , s 
A 
sf 
e) 


0 fre 
ue FL x 


S\X CAAAIONS ROULANT 
EN ŒCNVDI VERS LA 
CÔTE OUEST DE 
L'ÉCOSSE 


PCT 
= OZ. - - 


— Fe - à 
à re 


Se 


PR 


27 REPEINTS COULEUR 
"L VERT OLIVE... 


\ 


\\l TU 


« 
1 
\ 


L] 
#‘ / 


F4 


V 


À. 4 7 /. (LL | 


OISE MERS 
A à . AS 


EE 


ILS ROULENT VERS 
LA BASE DE SOUS- 
MARINS ATOAMI- 
QUES DE LOCH 


IL FAUT ARRÊTER £A 
, VITE, JE LE SENS’ 
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MBIS à CE l MISTER Ki. 
M MDOMENT.> NOTRE LIÉL\ COP. 


QUE LA PESTE 

L' ÉTOUREE !’.. 

JE NE SAIS PAS 
COMMENT IL S'EST 
DÉBROUILLE.…. 


) v 
pe: | 


ILS ME TIRENT DESSUS 
OP0OOHEAS ILS ONT 
DEÉMOL/ UN  ROTOR ! 


N \ 


D Vy7E 7 SEULES MES 
CHAUSSURES 
Fes 
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L ÉTAIT TEMPS, 
A y MAIS ME VDILA 
SA | NEC CINQ BONS 
NZ pac0Q MILLES À ME TA- 
N'ES PER A PIED JUS- 
]\Q 22 QU'À LA BASE 
à. ñ LU : 71 : 


Po 
re 


CZ 
’ 


/) = | os tie = 
/ / E  ——— , — 
Fr . 


1 RO 
.” 


ny € 


à LATE 


CAE 


. W, 


ras. 


#/A LTE !. VOUS 
AVEZ UN LAISSEZ- ).. L'OFFIC/IER DE SERVICÆ, D ANR 
PASSER VITE. ra EL RE JA 
ail > ÉRON ET | 

CELLRLILN CLILM 


SX CAMIONS ONT D 
CI TOUT À L'HEURE …. 
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CES GENS , VOUS 
ONT ROULÉS /… 


£LA PEUT FA/RE DES CHO- Se mn |LS VEULENT CER- 


SES TERRIBLES / 


LES CAMIONS] BR DIN COUP DE MAIN 


DE MATÉRIEL ENVOYÉES PAR | CONTRE LA BASE !. 


AA se. IS 
AIT ATTENDUS 
ET LES PAPIERS 


EN 
PAS SERA 
DISCUTER AVEC VOUS : 
DE MULES / 


LAISSEZ- AADI 
PASSER !/ 


LA\SSEZ- PAS - 


© 
ne 
PET, 


LÀ = — 


F1 || _—_— 


CHI 
eZ 


2 
“à F- 
PE 


BY JOVE.. LE TRITON:.. 
LE PLUS RÉCENT DE NDS < 
SOUS - MARINS ATOMIQUES !. 
ILS SOAT EN TRAIN 
DE S'EN EMPARER :. 


VITE / SINON AVANT DIX MINLI- ‘ses 


LES FILETS SOUS- MARINS “ii: 


PROTECTION DE _ LA BASE SR 
SE RECERME- UE 


JE CONNAIS PLUS 
D'UN PAYS QUI DON- 
NERAIT DES AAILLIDNS 
DE LIVRES POUR 
CONNAÎTRE LES 
SECRETS DL 

TRITON /.. 


de ct nd 
Pr _} ut (ml 


+ ut 


JE N'AI PAS LE TEMPS 

DE ME PRÉSENTER AUX < 

AUTRES GENS DES SER- 

VICES DE PROTECTION... 

QUI ARRIVENT COMME LES 

CLARABINIERS, QUAND TOUT 
EST TERMINÉ 


HEY/ MISTER K... 
ÿ |L Y AUN CINGLÉ 
QUI NOUS POUR- 

7 SUIT EN VEDETIE / 
ON DIRAIT ENCORE 
LE FLIC DE LA 
BRIGADE FANTÔME! 


FINIRA DONC 
JAMAIS AVE 
GELLIL=- 


7 ce N'EST PAS VRAl’.LES © C'EST MAINTENANT QUE NOUS 
BALLES NE LUI FONT ALLONS RÉGLER NOS COMPTES; 
D > m AUCUN MISTER WK ! 


en 


, L 


TIENS : TIENS /. LS SONT DS 

EN TRAIN DE VIDER 

DES FÜTS DE GAS-DOIL 

DANS LA MER... POUR 
QUOI FAIRE 7 


Dana, DE ELAM MES 
ENTRE EUX ET 
MAD): PARDI 2... 


score ese © 
— 
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MAIS, L'INSTANT 

D'APRÈS LA 

VEDETTE PERCUTAT 

LE SOUS - AMAR/N 

PROJETÉ LU 

LA COQUE DE 
CE DERNIER 

ET... 


PARFAIT /.EN APMETTANT 
@) ,; NOUS SERDNS SOUS 
ESS |'EDU AVANT QU'IL AIT 


CR 


LU/. 


NL À «d 


( 


YOU PIN /… 
VE PÈSE TELLEMENT 
LOURD ; QUE J'ENFONŒ 
LES TÛLES... 


OU: MBGIER K2. 
ET, NOUS ALLONS 
RÉGLER D 
EOIS POUR TOUTE ? 
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44444414! DE Ri RETIRE. LEURS ARMES AUX 
DE REM LL 
AE. MARINS DE L'ÉQUIPAGE /.. L& 


4 


UVE HEURE, PLUS TARDs TOUT 
AIT RÉGLÉ ET, DANS BU. 
DE L'AMVRAL COMMANDANT LA BASE 


MISTER K A TOUT 

AVOUÉ /.. DE SON VRAI NOM IL 
S'APPELLE ÆXARLOS ÆMRANU I. 
UN GANGSTER INTERNATIONAL 
RECHERCHÉ PAR UNE DIZAINE 

_ DE  POLICES 


MENLCE 
1 ME PLAIRE : 
CE TRAVAIL / 


ITON REGAGNE SA 
ÉASE : 


UN 


SANS DOUTE : OUI, AAAIS 
LQUE L'AVEZ TOUT DE 

MÊME EU !..VDILA UNE 
FAMEUSE VICTOIRE. POUR 
LA BRIGADE FANTÔME !… 


TYPE TRÈS DANGEREUX :. 0N 
COUP ÉTAIT ADMIRABLEMENT ANTÉ| 


1 


/ 
/ 


ATEM/ 


C'est tout l'art 
du Karate au 
service de la 

Justice. 


de DY-KJA? 


? 


* 
À — 
SAN TSE-RHAN 
Autant de 
heros que 
MER vous aimerez! 
Î MENSUEL EN VENTE PARTOUT | = Ke 


Un mensuel sensationnel! 


ail 


SIL À 


KO 1 - 
Ale” 
CANADA : $ 0.65 Er 
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CO É m— 
e #*) és ns 
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À ne pas manquer 
absolument ce mois-ci! 
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